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Appel d’offre 
 

Enquête ethnologique relative à l’ancienne raffinerie  
 
 

 
Descriptif des prestations attendues 
 

Créée en 1929, la raffinerie de Petit Couronne a été exploitée par la Sté Shell jusqu’en 2008 date 
à laquelle elle a été reprise par la Sté Pétroplus. À la suite de la faillite de l’exploitant, elle cesse 
définitivement ses activités en 2013. 
Le site de la raffinerie qui s’étend sur plus de 220 hectares a été cédé en 2014 à la Sté Valgo qui a 
entrepris un vaste chantier de déconstruction et de dépollution en vue de mettre en œuvre un 
projet de pôle industriel innovant. 
 
Tout le long du XXème siècle et jusqu’à aujourd’hui, cette industrie a profondément imprimé sa 
marque sur le développement urbain, économique, social et culturel de la commune de Petit 
Couronne. 
 
Envisager l’avenir de la commune nécessite de bien appréhender les relations des anciens 
salariés avec leur outil de travail et plus largement d’interroger les liens qu’entretenait la population 
avec l’usine omniprésente sur le territoire. 
 
La Ville de Petit-Couronne a engagé un projet culturel patrimonial et artistique qui regroupe 
plusieurs aspects (ethnologie, urbanisme, création artistique, sauvegarde d’éléments, mémoire 
orale). La Ville mène ce projet dans le cadre d’un Comité de pilotage composé de la Région 
Normandie, la DRAC Normandie, la Métropole de Rouen, la Fabrique des Patrimoines, l’entreprise 
Valgo et l’association des Anciens de la Shell. 
 
Aussi, parmi ces différentes actions en cours de définition et de mise en œuvre, la Collectivité 
souhaite engager une recherche anthropologique permettant de mieux cerner, collecter et 
interroger les éléments constitutifs de cette mémoire active. Au delà d’une analyse ethnologique, 
ce processus de recherche doit participer à la définition et nourrir différentes actions culturelles 
(films, expositions, site internet… ) à destination des publics locaux et régionaux. L’enquête initiée 
à Petit Couronne est susceptible d’apporter un éclairage sur l’univers pétrolier contemporain en 
vallée de la Seine, et partant d’expliciter ce qui est en train de s’effacer localement. 
 
Compte tenu de la structure complexe que représente l’ancienne raffinerie, le projet de recherche 
doit nécessairement être porté par une structure ou personne ayant une expérience confirmée en 
anthropologie des techniques et des procès industriels. 
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La prestation porte sur une première approche anthropologique d’une durée de 6 mois. Elle sera 
découpée en deux phases : 
 
- Une phase d’appropriation du sujet permettant de définir un échantillon d’acteurs et de témoins 
représentatif des problématiques mémorielles liées à la raffinerie (environ 1 mois ½). 
- Une phase d’enquêtes et de réalisations dont la programmation sera établie en tenant compte, 
autant que possible, de l’évolution du site dans le cadre de sa reconversion (environ 4 mois ½) 
 
La réalisation de ces deux phases, estimée a priori à 6 mois ETP, peut s’étaler sur un temps plus 
long de façon à ménager le temps nécessaires d’échanges avec le comité de pilotage et à la 
maturation de la réflexion. 
 
Un comité de pilotage regroupant les partenaires de l’opération et différentes compétences  
scientifiques et culturelles régionales sera l’interlocuteur du prestataire pour l’exécution du marché. 
Trois réunions seront programmées : avant le démarrage de l’opération, en fin de chaque phase, 
de façon à valider les orientations de la recherche. 
 
A l’issue de la première phase, un rapport intermédiaire est présenté au comité de pilotage. 
 
Au terme de l’étude, outre un rapport détaillé des opérations conduites et une analyse 
anthropologique mettant en perspective les éléments mémoriels collectés, le prestataire livrera : 
- sur support numérique, l’intégralité des entretiens sonores, audiovisuels ou photographiques 
réalisés au cours de l’étude, indexés et documentés. 
- l’autorisation des personnes concernées pour l’exploitation ultérieure des entretiens sur tous 
supports à des fins scientifiques et culturelles par les partenaires du projet. 
- le cas échéant, tous les documents et artefacts collectés auprès des personnes interrogées, avec 
les indications de provenance et les informations de contextualisation. 
 
Tout en respectant le droit moral des auteurs de la recherche et des personnes concernées par 
l’enquête, la collectivité et ses partenaires pourront librement utiliser les résultats de l’étude et 
l’ensemble des matériaux ethnographiques collectés. 
 
Le rapport final comprendra en outre, si nécessaire, des propositions d’orientation scientifique pour 
approfondir cette approche anthropologique de la mémoire industrielle locale. Il peut également 
contenir des suggestions de valorisation des éléments collectés. 
 
A l’appui de sa proposition, le prestataire candidat fournit un devis et une note d’intention 
scientifique précisant les axes problématiques qui seront développés ainsi que la méthodologie qui 
sera mise en œuvre. Il indique les références complètes du (ou des) chercheur(s) en charge de la 
conduite du projet et ses expériences dans les domaines thématiques voisins de l’étude proposée. 
 
 
Les offres sont à renvoyer au plus tard le 15 décembre 2017 : 
- par courrier à : Mairie de Petit-Couronne Direction culturelle – Place de la Libération 76650 Petit-Couronne 
- ou par email à : amabilais@ville-petit-couronne.fr 
 
 
CONTACT : 
Ville de Petit-Couronne : Annie Mabilais Directrice culturelle  
Tél. 02 35 69 12 13 / amabilais@ville-petit-couronne.fr  
 
 
Renseignements également disponibles auprès de : 
Fabrique des Patrimoines : Pierre Schmidt  Directeur 
Tél. 02 31 53 75 45 / pierre.schmit@lafabriquedepatrimoines.fr 
DRAC Normandie : François Calame Conseiller en ethnologie 
Tél. 02 32 10 70 61 / francois.calame@culture.gouv.fr 


